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APPENDICE
par le professeur E. Bugnion.

Planche IX.

L'ÉPAULE DE L'ORANG

Cette étude a été faite sur un exemplaire adulte mâle,
rapporté de Bornéo par M. Morton.

La clavicule est longue, faiblement courbée.

L'omoplate, assez semblable à celle de l'homme, se distingue
par son épine plus oblique, son acromion plus grêle, plus relevé
et surtout par sa cavité glenoide, qui regarde davantage du
côté d'en haut. Ce dernier caractère, commun à tous les anthropoïdes,

est en rapport avec l'amplitude des mouvements
d'élévation de l'humérus, mouvements habituels chez ces singes
dans l'acte de grimper.

L'épine scapulaire étant insérée plus haut que celle de l'homme,
la fosse sus-épineuse est notablement plus petite, la fosse sous-
épineuse au contraire plus grande.

L'acromion, grêle, allongé, recourbé en crochet au-dessus de

l'articulation, offre comme le nôtre une face postéro-externe et
une face antéro-interne ; cette dernière est légèrement excavée.

L'apophyse coracoïde, plus courte et plus étroite que celle de
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l'homme, s'incline davantage du côté d'en bas. Sa direction est
comme chez la plupart des quadrumanes, presque parallèle au
bord interne de la glène.

Le bord coracoïdien est plus long et plus droit que chez !e

gorille, sans trace d'échancrure ; l'angle postéro-supérieur peu
élevé, presque droit. Le bord axillaire. déjeté en arrière, est
séparé de la fosse sous-épineuse par une dépression profonde.
Les facettes des grand et petit ronds sont étroites, peu marquées ;

la facette sous-glènoidienne ' est en revanche plus large et mieux
délimitée que celle de l'homme.

Le bord spinal, plus court que le nôtre, porte près de l'angle
inférieur un petit épiscapulum distinct (ossifié).

L'humérus, conformé sur le modèle de celui de l'homme, cn
diffère cependant par les caractères suivants :

Sa longueur surpasse celle du fémur environ d'un quart
(mesures : humérus 35 cm radius 33, fémur 26).

Le corps de l'os, plus massif et épais, paraît un peu plus
courbé clans le sens sagittal ; son extrémité inférieure est plus
déjetée en avant. On remarque en outre une légère courbure
latérale à convexité externe.

L'empreinte deltoïdienne et la gouttière radiale sont moins
marquées.

La tête articulaire, relativement plus petite, regarde davantage
en arrière (moins en dedans) que la nôtre. Un plan vertical
passant par le milieu de la surface cartilagineuse fait avec l'axe
du coude un angle de 6')° (homme 8").

La grosse tubérosité est plus développée dans le sens
transverse; ses facettes supérieure et moyenne sont plus larges. La
petite tubérosité, au contraire plus étroite, est placée plus bas
et plus en dedans. La gouttière bicipitale, située plus en dedans
que la nôtre, s'élargit un peu clans le sens de haut cn bas.

Surfaces articulaires. — La glène plus allongée, plus étroite
que celle de l'homme et même que celle du gorille, mesure
3 '/. cm. de hauteur sur 2 '/-. cm. de largeur. Elle offre une
échancrure sur le bord interne. Le bourrelet glénoïdien et le
tendon du biceps sont disposés à peu près comme les nôtres.

'Cette facette qui occupe les deux tiers supérieurs du bord axillaire
donne insertion au faisceau interne du sous-scapulaire (subscapulars
minor de Gruber). Peu développée chez l'homme, la facétie sons-g'lé-
noïdienne n'est pas décrite dans nos manuels.
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Chez notre exemplaire (vieux mâle) la glène est partiellement
revêtue de tissu fibreux ; une bride fibreuse la traverse dans
toute sa largeur (altération pathologique).

La tête humérale mesure 7 cm. dans le sens vertical et 8 cm.
dans le sens transverse. Assez semblable à celle de l'homme',
elle s'en distingue cependant par les caractères suivants :

Les deux tubérosités sont placées plus bas ; la surface articulaire

proemine davantage du côté d'en haut.
Le col anatomique n'est pas régulièrement circulaire, mais

offre dans sa moitié supérieure deux troncatures obliques
convergeant l'une vers l'autre du côté du sommet. L'une de ces

troncatures, plus longue (4 cm.), plus accusée, est située à la
base de la grosse tubérosité ; l'autre, plus courte (2 cm.) et moins
distincte, se voit à la base de la petite. Resserrée entre ces deux
troncatures, la surface cartilagineuse se prolonge dans la direction

de la coulisse bicipitale en forme de pointe mousse. Cette
surface n'est donc pas exactement sphérique, mais offre plutôt
un contour elliptique ou triangulaire-arrondi.

Du côté d'en bas, la surface articulaire est moins étendue que
celle de l'homme et s'arrête dans la région du col chirurgical
par un bord plus abrupt2.

Cette forme, que nous retrouvons chez le gorille, diffère beaucoup

de celle qui est propre aux quadrupèdes. Chez le chien, le
tigre, etc la surface articulaire offre sa plus grande largeur du
¦côté d'en haut et va en se rétrécissant du côté d'en bas. Chez
les anthropoïdes, la surface cartilagineuse offre sa plus grande
largeur en dessous du milieu et va en se rétrécissant vers le
haut. Les singes inférieurs (magot) présentent une forme
intermédiaire, plus régulièrement arrondie, aussi large vers le haut
que vers le bas.

Il est à peine besoin de remarquer que la partie supérieure,
« elliptique » de la tète humérale des anthropoïdes est celle qui
entre en contact avec la partie supérieure de la glène dans les
mouvements d'abduction ; aussi voyons-nous cette cavité se

1 La tète humorale humaine, bien qu'ordinairement sphérique. oltre
chez quelques sujets un contour ovalaire ou elliptique qui rappelle quelque,

peu la forme décrite ci-dessous, caractéristique de l'orang'.

- Ce dernier caractère est peut-être individuel. Chez un autre exemplaire

(femelle) la surface articulaire, régulièrement elliptique, s'étendait

vers le col chirurgical aussi loin (pie chez l'homme.



374 e. bugnion

rétrécir du côté d'en haut, s'allonger cn lorme d'ovale, tandis
quo chez les quadrupèdes le contour de la glène est plus
régulièrement arrondi.

Une coupe verticale pratiquée sur un moule de plâtre m'a
donné les résultats ci-après :

/ i

Fig. 1. Tête humérale et glène de l'orang. Coupes verticales de grandeur

naturelle ; gr. tub. grosse tubérosité ; 6. s. bord supérieur de la glène.

La surface convexe est divisée en
des rayons :

7 centimètres. Dimensions

Rayon Rayon

1" centimètre 25 mm. 5'' centimètre 29 mm.
2" « 27 « 6" « 30 ii

3° » 27 '/2 n 7'' » 24 «

4« » 28 »

Le rayon grandit de bas en haut à peu près comme chez

l'homme, à l'exception de celui du 7e segment qui diminue de

nouveau. La ligne des centres forme une petite courbe assez

régulière et peu allongée.
La coupe transverse pratiquée à l'union du tiers inférieur avec

les deux tiers supérieurs offre un contour presque régulièrement
arrondi avec un rayon unique de 25 mm. La surface articulaire
est donc non seulement plus étendue, mais encore plus fortement

courbée dans le sens transverse que dans le sens
vertical.



L ARTICULATION DE L EPAULE 375

eml

\#h b'C'

Fig. .;?. Glène et tête humérale de l'orang. Coupes transverses de

grandeur naturelle. — p. tub. petite tubérosité ; c. bic. coulisse bicipitale.
gr. tub. grosse tubérosité ; ext. côté externe de la glène.

Mesure des arcs.
Cinipe

verticale
Loupe

ntnsvcr
Arc de la surface humérale 158" (27 mm.)

« la glène 90"

Différence 68"

185" (25 mm.)
67"

118"

3Iouvements. —- L'amplitude des mouvements de l'épaule a
été mesurée par le prof Rud. Eick, dans sa belle étude sur
l'anatomie de l'orang (95).

Cet auteur indique les chiffres suivants : Extension et flexion.
150°; abduction, un peu plus de 90°; rotation, 120°.

On voit que ce soit pour l'extension et la flexion, soit pour la
rotation, l'amplitude de l'excursion surpasse celle de l'épaule
humaine de 15" environ.
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